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par 
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INTRODUCTION 

La région cartographiée au cours de l'été de 
1958 comprend la partie Est de la feuille topographique, â l'é-
chelle de 1:50,000, du lac Gabriel ainsi que la partie Ouest de 
celle de Fort Chimo. Ce territoire, d'une superficie de 320 
milles carrés, est limité par les longitudes 68°15' et 680451  et 
les latitudes 58°00' et 58°15'. 

Chimo, situé sur la rive Ouest de la rivière 
Koksoak, à environ 30 milles de la baie d'Ungava et â 800 milles 
au Nord de Québec, est aujourd'hui le centre le plus actif de 
cette région. Une base aérienne, construite par l'armée améri-
caine lors de la dernière guerre, y abritait un personnel de 
plus de mille hommes• cette base fut remise aux autorités cana-
diennes à la fin de la guerre. On a depuis ce temps démoli pres-
que toutes les baraques. Un petit village esquimau a surgi sur 
le même emplacement; une station météorologique est maintenant 
établie â proximité. Depuis septembre 1959, les esquimaux pré-
fèrent s'établir, en nombre de plus en plus grand, à Chimo sur 
la rive Ouest de la rivière Koksoak, plutôt qu'au village de 
Fort Chimo, à cinq milles en aval sur la rive Est. 

Un service aérien régulier relie Chimo à Mon-
tréal, via Roberval. La région est, en plus, accessible par 
voie maritime pendant la saison de navigation s'étendant du 15 
juillet à la fin de septembre. Une base pour hydravions se trou-
ve au lac Stewart, â huit milles au Nord de Chimo. Une route, 
construite par le ministère des Mines à l'automne de 1957, relie 
l'aéroport au lac Stewart. Les déplacements à l'intérieur de la 
région sont très faciles: la rivière Koksoak étant entièrement 
navigable, elle permet d'atteindre les extrémités Sud et Est de 
la région; les hydravions se posent sans difficulté sur le lac 
Gabriel. 



GEOLOGIE GENERALE 

Toutes les roches consolidées de la région 
sont d'âge précambrien. La partie Ouest se compose surtout de 
gneiss quartzo-feldspathiques. Dans la partie centrale, un lar-
ge dôme est constitué, au centre, de gneiss quartzo-feldspathi-
ques, entourés de gneiss riches en biotite qui sont quelquefois 
grenatifères et accompagnés de minces bandes d'amphibolite, de 
dolomie impure et de quartzite. Des gneiss, riches en biotite 
avec porphyroblastes de microcline, se présentent également dans 
cette partie de la région. Enfin, la partie Est consiste surtout 
en pegmatite, 

Quelques dykes de pegmatite se trouvent 
dans la partie Ouest de la région et deviennent de plus en plus 
nombreux en approchant du dôme du lac Stewart. En cet endroit, 
les dykes sont étroits et font partie d'un réseau très complexe. 
A l'Est du lac Stewart, les pegmatites dominent nettement et 
constituent parfois plus de 85 pour cent des affleurements. Des 
lambeaux de gneiss paraissent au milieu des pegmatites. 

Des dykes de diabase recoupent ce complexe 
de gneiss et de pegmatites prés de la rivière Koksoak. 

Dans la région, le métamorphisme régional 
a atteint uh stade élevé, marqué par la présence d'olivine et de 
diopside dans les dolomies impures, d'hypersthène dans une am-
phibolite et de sillimanite dans des schistes. 



TABLEAU DES FORMAT:OJV 

PLEISTOCENE 
ET RÉCENT Sable, 	gravier, blocs e:r° r._t t i Glue s et argile 

PRÉCAMBRIEN 

DIABASE 

PEGMATITE 
Pegmatite avec ou sans sillimanite. 
Filons quartzo-feldspathiques avec 
nodules de sillimanite. 

AMPHIBOLITE Amphibolite avec ou sans grenat. 
Amphibolite avec hypersthène. 

GNEISS ET 
SCHISTES 

Gneiss riche en biotite: avec ou sans 
grenat, avec ou sans porphyroblastes 
de microcline. 

Quartzite; Dolomie impure, (avec 
olivine, c.iopside, actinote)• 	schiste 
â biotite avec nodules de sillimanite; 
gneiss quartzo-feldspathiques â 
épidote; gneiss quartzo-feldspathiques. 

DISCORDANCE ? 

GNEISS Gneiss quartzo-feldspathiques. 
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Gneiss quartzo-feldspathiques 

Les gneiss quartzo-feldspathiques affleu-
rent surtout dans la partie Ouest de la région et au centre du 
dôme du lac Stewart. On peut les observer aussi en lambeaux 
dans les pegmatites, â l'Est du lac Stewart. 

Ces gneiss sont de couleur gris blanchâ-
tre ou rose. Un même affleurement montre souvent cette varia-
tion de la coloration qui n'implique pas nécessairement une va-
riation dans la composition minéralogique. Les gneiss de la par-
tie Ouest de. la région sont bien lités, tandis que ceux du dame 
du lac Stewart le sont rarement. Des bandes de quelques pouces 
d'épaisseur se distinguent les unes des autres par des variations 
du pourcentage en biotite. Tous les affleurements montrent ce-
pendant une bonne schistosité. 

Les gneiss quartzo-feldspathiques se com-
posent surtout de feldspath et de quartz. Une brève étude au 
microscope indique que la teneur en quartz varie entre 40 et 70 
pour cent, celle du microcline et de l'oligoclase, entre 20 et 
40 pour cent. L'oligoclase est le plus abondant de ces deux 
feldspaths. La biotite représente a peine cinq pour cent du vo-
lume du gneiss. La hornblende est moins abondante que la bioti-
te; elle est même absente en plusieurs endroits. Les minéraux 
accessoires comprennent le sphène, l'allanite, le zircon, l'apa-
tite et la magnétite. 

Dans la partie Ouest de la région, plu-
sieurs bandes de quelques pieds d'épaisseur d'un gneiss riche en 
diopside, actinote et calcite sont parallèles au litage des gneiss 
quartzo-feldspathiques. Une large bande de schiste grenatifere 
A biotite renfermant des nodules de sillimanite affleure parmi 
les gneiss quartzo-feldspathiques dans l'angle Sud-Ouest. On 
trouve entre le lac Stewart et Fort Chimo plusieurs lentilles de 
quartzite qui sont parallèles au litage des gneiss. L'épaisseur 
de ces quartzites varie habituellement de quatre â huit pouces, 
mais elle atteint plus de 25 pieds en quelques endroits. 

Gneiss et Schistes 

Des gneiss riches en biotitea_quelquefois 
grenatifères, ceinturent le dôme  de Stewart. Ils occupent aussi 
une large portion de la région au Sud-Ouest de Chimo. On peut 
en observer aussi quelques lentilles entre le lac Stewart et la 
rivière Koksoak, ainsi qu'une large bande, dans l'angle Sud-Est 
de la région. 

Ces gneiss sont de couleur brun rouille 
en surface altérée et d'un gris bleuté en surface fraîche. Leur 
excellent litage est mis en évidence par l'alternance de petites 



bandes dans lesquelles le contenu en biotite est variable. Ces 
bandes laissent voir quelques yeux de microcline d'un demi pouce 
de diamètre. Cependant, plusieurs affleurements montrent des 
bandes de trois â six pouces d'épaisseur constituées presque en-
tièrement de ces yeux de microcline. On peut parfois suivre ces 
lits sur une distance de plus de 15 pieds. 

Le quartz est habituellement le minéral prédo-
minant des gneiss riches en biotite et constitue de 30 a 50 pour 
cent de la roche. Les autres minéraux essentiels sont l'oligo-
clase (20 â 40 pour cent), le microcline (moins de 10 pour cent, 
A l'exception des facies oeillés ou il dépasse 25 pour cent), 
la biotite (10 â 25 pour cent) et la hornblende (moins de 3 pour 
cent). Les minéraux accessoires comprennent l'apatite, l'épido-
te, le zircon, le sphéne, l'allanite et la pyrite. 

Le gneiss riche en biotite est souvent grena-
tifére, mais la quantité de grenat dépasse rarement cinq pour 
cent. 

On rencontre d'autres gneiss riches en biotite 
qui, contrairement â ceux que nous venons de décrire, montrent 
des porphyroblastes de microcline uniformément répartis dans 
toute la roche. Ces gneiss se présentent au Sud-Ouest et au 
Nord de Chimo ainsi qu'au Nord-Ouest du lac Stewart. Les por-
phyroblastes sont de taille variant de 1 â 2 pouces. La compo-
sition minéralogique de la matrice de ces gneiss est essentielle-
ment identique a celle des premiers gneiss â biotite. La seule 
variation est le résultat de la présence habituelle de grenats 
disséminés dans cette matrice. 

Des porphyroblastes de ces gneiss épousent ici 
et lâ une forme nettement oeillée et la roche devient un gneiss 
oeillé typique. Les yeux se composent souvent de plusieurs 
grains de microcline entourés de grains de myrmékite. Ces gneiss 
oeillés renferment plus de microcline que les gneiss porphyro-
blastiques précédemment décrits. 

Les gneiss, quartzo-feldspathiques â épidote 
affleurent en une bande, présente a environ deux milles â l'Ouest 
de Chimo. Ce gneiss est de couleur rose pgle ou grise. Il est 
généralement bien lité, mais le rubanement est, par endroits, 
obscurci par des porphyroblastes de hornblende et de feldspath. 

Les minéraux essentiels sont, par ordre d'im-
portance: le quartz, le plagioclase, la biotite, le microcline, 
l'épidote, la hornblende et un clinopyroxéne (probablement le 
diopside). Les minéraux accessoires sont le zircon, le sphène, 
l'allanite et l'apatite. 

Le schiste grenatifère â biotite avec nodules 
de sillimanite affleuré a 3 milles â l'Ouest de Chimo ut; sur la 
rive Sud de la rivière Koksoak. Ce schiste est d'un gris bleuté, 
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â grain fin et montre un excellent litage. Les bandes atteignent 
parfois quelques pouces d'épaisseur et se distinguent facilement 
les unes des autres par des variations de la quantité de biotite. 
Les nodules de sillimanite de couleur blanche surgissent ici et 
là sur les surfaces altérées des affleurements. 

Les minéraux essentiels sont le quartz, 
le plagioclase, le microcline, la biotite, la muscovite et, quel-
quefois, le grenat. La muscovite se trouve sous forme de larges 
feuillets ou de petites agglomérations disséminées dans le schis-
te. La muscovite se trouve également associée à la sillimanite 
des nodules. Les grands feuillets recoupent habituellement la 
schistosité ae la roche. Les nodules se composent presque entiè-
rement d'une variété de sillimanite appelée fibrolite. 

Des schistes_arenatifères â biotite sont 
intimement associés aux schistes noduleux. On peut les observer, 
aussi, 	L'Est du lac Gabriel. Ces schistes à grenat et biotite 
ne différent des schistes noduleux que par l'absence de muscovite 
et de sillimanite. 

Dolomie et quartzite 

Plusieurs bandes de dolomie impure affleu-
rent parmi les gneiss riches en biotite sans porphyroblaste de 
microcline ainsi que parmi les schistes que nous venons de décri-
re. Les bandes sont lenticulaires et atteignent rarement plus 
de trois pieds d'épaisseur. Les dolomies impures sont d'un jau-
ne erême parfois orangé. La dolomie et la calcite constituent 
les principaux éléments, et de nombreux grains de serpentine jau-
ne orange parfois verte, de diopside et d'actinote sont dispersés 
parmi les carbonates. Au microscope, on peut voir que la majori-
té des grains de serpentine renferme de l'olivine. 

Quelques lits de quartzite affleurent par-
mi les gneiss et les schistes. Leur épaisseur moyenne est d'en-
viron six pouces, mais on rencontre certains lits qui ont une 
puissance de quatre à cinq pieds. 

Amphibolite 

Des bandes d'amphibolite affleurent par-
tout dans les gneiss et dans les schistes. Elles sont plus nom-
breuses dans les gneiss riches en biotite et plutôt rares dans 
les gneiss quartzo-feldspathiques du dôme du lac Stewart où nous 
n'en avons observé qu'un petit affleurement. Les bandes d'amphi-
bolite, sauf quelques rares exceptions, sont toujours parallèles 
au litage des gneiss. Leurs contacts avec les roches avoisinan-
tes sont nets. Quelques lits d'amphibolite recoupent le litage 
dans l'angle Sud-Ouest de la région. Beaucoup de bandes d'amphi-
bolite sont trop minces pour être montrées sur notre carte. 

Les amphibolites sont composées surtout 
de hornblende accompagnée de plagioclase, de quartz, de micro- 
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cline et de biotite. L'épidote, l'apatite et le zircon sont des 
minéraux accessoires. Les amphibolites sont parfois grenatifè-
res. Plusieurs bandes sont complètement dépourvues de grenats, 
alors que d'autres en contiennent beaucoup. 

Sur la rive Est de la rivière Koksoak, â deux 
milles au Sud du village de Fort Chimo, on peut observer une lar-
ge bande d'amphibolite renfermant quelques cristaux d'hypersthè-
ne. On a aussi remarqué non loin de Chimo une mince bande d'am-
phibolite qui, en plus de la hornblende, renferme des grains 
d'un clinopyroxène. 

Pegmatite 

Les pegmatites abondent dans la région. Les 
parties Ouest et centrale de la région présentent des dykes qui 
augmentent graduellement en nombre à l'approche du centre de la 
région. Dans la partie Ouest ainsi que dans le territoire â 
l'Ouest de Chimo, il s'agit de filons isolés quit  en ce dernier 
endroit, peuvent avoir une puissance supérieure a 100 pieds. 
Parmi les gneiss quartzo-feldspathiques, â l'Ouest du lac Stewart, 
il y a un réseau compliqué de minces filons dont l'épaisseur est 
généralement inférieure â quatre pieds. Les pegmatites, dans la 
partie Est de la région, se présentent sous forme de grands amas 
a ramifications multiples. L'amas le plus important s'observe 
entre le lac Stewart et la rivière Koksoak; les gneiss qui affleu-
rent lâ, au milieu des pegmatites, ne constituent qu'environ 20 
pour cent de toute la masse. Un amas de moindre importance se 
présente â l'Est de la rivière Koksoak, au Nord de la latitude 
68°20'; on a trouvé également quelques petits amas dans l'angle 
Sud-Est de la région. L'épaisseur des dykes de ces amas pegma-
titiques varie de quelques pieds à une centaine de pieds. 

Dykes quartzo-feldspathiques avec nodules  de sillimanite 

Des dykes A nodules de sillimanite affleurent 
au voisinage de Chimo. Ils recoupent nettement la schistosité 
et le litage; leur pendage varie entre 38 degrés et la verticale. 
La matrice des nodules se compose d'un agrégat équigranulaire de 
quartz et feldspath avec des feuillets épars de biotite et de 
muscovite. Les feldspaths comprennent le microcline et l'oligo-
clase. On peut encore y observer des grains de zircon et de gre-
nat, ainsi que des rosettes de sillimanite. 

Les nodules de sillimanite sont bien visibles 
sur les surfaces altérées des dykes. Ils sont de forme ellipso/-
dale et possèdent, dans un même dyke, une orientation commune. 
Le contact entre les nodules et la matrice est net et se distin-
gue facilement â l'oeil nu. Les nodules sont un agrégat de grains 
de quartz chargés parfois de fibres incolores de sillimanite. 
Des trainees fibreuses de sillimanite enveloppent les grains de 
quartz. Ces traînées fibreuses sont d'un brun pale et consistent 
en un amoncellement compact de minces fibres de sillimanite. Le 
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long des traînées fibreuses, des cristaux aciculaires surgissent 
au hasard et pénètrent dans les grains de quartz adjacents. Le 
pourcentage de la sillimanite dans les nodules varie entre 30 et 
45 pour cent, celui du quartz entre 55 et 70 pour cent. Des 
feuillets de biotite aux contacts flous apparaissent dans la sil-
limanite. La muscovite forme souvent une mince frange en bordu-
re des nodules. Elle se trouve aussi en bordure des traînées fi-
breuses ou sous forme de touffes éparses dans les nodules. Enfin, 
on peut aussi voir des grains de zircon et de grenat dans quelques 
nodules. 

Diaba se  

Des dykes de diabase recoupent le complexe 
gneissique sur la rive Ouest de la rivière Koksoak. Plusieurs 
diabases affleurent également aux alentours du village de Fort 
Chimo. On peut suivre certains de ces dykes sur une distance de 
plus d'un mille. Plusieurs, cependant, n'atteignent pas 100 
pieds. La puissance des dykes est variable. Les diabases sont 
d'un brun rougeâtre en surface altérée et, d'un noir verdâtre 
en surface fraîche. Ce sont généralement des roches à grain fin 
qui, par endroits, peuvent être grossièrement grenues. 

PLÉISTOCÈNE 

Les glaciers du Pléistocène ont traversé 
la région du Sud au Nord approximativement, comme l'atteste la 
direction des stries glaciaires et la distribution des blocs er-
ratiques. A l'exception de quelques blocs erratiques de sources 
connues, les sommets des collines sont nus et parfois polis. La 
partie Nord-Ouest de la région est recouverte d'un dépôt sablon-
neux troué de lacs aux formes les plus diverses. On peut obser-
ver une terrasse sablonneuse, sise â environ deux milles à l'Ouest 
du lac Stewart, tandis qu'une terrasse discontinue longe les 
deux rives de la rivière Koksoak, A une élévation d'environ 50 
pieds. Sur la rive Nord de la rivière Koksoak, une autre terras-
se, â une élévation d'environ 150 pieds, repose sur le soc ro-
cheux; plusieurs petites terrasses se présentent entre les deux 
principales. Sur la rive opposée de la rivière Koksoak, une 
terrasse, dont l'élévation est d'environ 150 pieds, couvre une 
large portion du complexe gneissique. Elle est discontinue et 
forme probablement le prolongement de la terrasse qu'on observe 
A l'Est du village de Fort Chimo, â peu près â la même direction. 

Ces terrasses se composent surtout de sa-
ble et de gravier accompagnés parfois, de gros cailloux. Leurs 
surfaces laissent voir de gros blocs erratiques. 

M"TAM01 PiII ~ME 

Le métamorphisme régional dans la région 
est élevé: l'examen des trois variétés de roche présentes permet 
d'en venir A cette conclusion. Les dolomies impures renferment 
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de l'actinote, du diopside et de l'olivine. Nous n'avons pas 
observé ce dernier minéral dans les dolomies des régions adjacen-
tes à l'Ouest. Une bande d'amphibolite contient des grains d'hy-
persthéne, en plus d'un fort pourcentage de hornblende. Des 
schistes grenatiféres à sillimanite affleurent au Sud-Est du lac 
Gabriel. Enfin, l'abondance des porphyroblastes de microcline 
dans les gneiss riches en biotite, ainsi que l'absence presque 
totale de la muscovite, nous portent à croire qu'il y eut un sta-
de de métamorphisme élevé. 

TECTONIQUE 

Schistosité  litage 

La schistosité des gneiss et des schistes de 
la région est parallèle au litage. Cette observation se confir-
me dans la partie Nord de la région, à la périphérie du dôme du 
lac Stewart, où la schistosité et le litage réflétent le plonge-
ment des plis. 

Plis 

Le dôme du lac Stewart est le seul pli qui soit 
connu avec certitude. Il est déversé vers le Nord-Est et plu-
sieurs petits plis compliqueht son extrémité Sud-Est. Quelques 
plis secondaires affectent aussi le flanc Est. 

Il est fort possible que les gneiss quartzo-
feldspathiques qui affleurent dans la partie Ouest de la région 
soient au centre d'un grand anticlinal. Les schistes à sillima-
nite et grenat, qui affleurent à six milles au Sud-Est du lac 
Gabriel, sont probablement dans le prolongement du synclinorium 
cartographié dans l'angle Nord-Est de la région adjacente (Géli-
nas, 1958). 

La tectonique de la partie de la région située 
à l'Est du lac Stewart n'est pas entièrement connue. La charniè- 
re des plis importants est 	l'extérieur de la région cartogra-
phiée. On peut observer plusieurs plis secondaires, dont les 
axes sont en direction Nord-Ouest, en dépit des amas pegmatiti-
ques qui en obscurcissement la tectonique. 

Stratigraphie et Corrélation 

La présence des gneiss quartzo-feldspathiques 
au centre du dôme du lac Stewart offre une possibilité de corré-
lation avec les gneiss quartzo-feldspathiques qui affleurent 
dons les dômes de la moitié Ouest de la région du lac Gabriel 
(Gélinas, 1958) et de la moitié Est de la région du lac Thévenet 
(Gélinas, 1958). Ces gneiss nossdent des caractères lithologi-
ques communs. Si l'on acceptait cette corrélation, les gneiss 
riches en biotite et grenat, situés au-dessus des gneiss quartzo- 
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feldspathiques, seraient les équivalents lithologiques des schis-
tes â biotite et muscovite des régions adjacentes. Les gneiss 
riches en biotite et grenat, avec leurs lentilles et minces ban-
des de dolomie impure et de quartzite, constituent un assemblage 
lithologique en tous points similaire aux schistes â biotite et 
muscovite. Cependant, la muscovite est absente dans la plupart 
des gneiss qui ceinturent le dôme du lac Stewart; elle est substi-
tuée par un faible pourcentage de hornblende qui se cristallise 
lorsque la quantité d'alumine dans les gneiss est inférieure â 
la quantité totale de soude, de potasse et de chaux. On doit é-
galement ajouter que la présence des norphyroblastes de microcli-
ne dans les €,neiss riches en biotite compense aussi pour l'absen-
ce de la muscovite. Quand la muscovite est instable, les por-
phyroblastes de microcline peuvent se former et l'excès d'alumi-
ne se distribue alors dans les minéraux ferromagnésiens avoisi-
nants. 

Il est donc possible que les schistes â biotite 
et muscovite des régions adjacentes se prolongent dans la région 
de Fort Chimo. Ceci impliquerait que la séquence de gneiss, ri-
ches en biotite et grenat, avec ou sans porphyroblastes de micro-
cline, serait l'équivalent métamorphisé des roches sédimentaires 
du géosynclinal (ou fosse) du Labrador, puisque les schistes â 
biotite et muscovite appartiennent indubitablement au "géosyncli-
nal (ou fosse) du Labrador". 

GÉOLOGIE ÉCONOMIUE 

Une zone fortement rouillée apparaît dans les 
gneiss riches en biotite, â un mille au Sud-Est du lac Gabriel. 
Nous avons observé des traces nombreuses de pyrite dans le voi-
sinage de Chimo. Toutes les pegmatites examinées ne renferment 
pas de minéraux d'intérêt économique. Du sable et du gravier 
composent les terrasses décrites dans la section du Pléistocène. 
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